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St Benoît 2024 

(Lettre n° 73) 
« Donne à ton serviteur un cœur plein de jugement  

pour discerner entre le bien et le mal. »  

(1 R 3, 9) 
 

 

Dans le cadre d’une réflexion sur la spiritualité synodale, Dom Gregory Polan, Abbé Primat 

de l’Ordre de Saint Benoît a rédigé un texte que nous proposons à votre méditation.  

 

Spiritualité bénédictine 

 

Dans la Règle de saint Benoît, l'abbé est présenté comme un maître spirituel et un père qui 

préside à la vie d'une communauté ; Benoît décrit le monastère comme une « école du service du 

Seigneur » où chacun est guidé pour vivre le mystère pascal (RB, Prol. 45, 50). L'un des éléments de 

direction de la communauté se trouve au début de cette règle vieille de 1 500 ans, au chapitre 3, 

intitulé « Convocation de la communauté pour le conseil ». Pour Benoît, il était clair que des décisions 

substantielles et importantes devaient être prises par la communauté dans son ensemble. Nous 

voudrions examiner comment le texte de ce chapitre de la Règle de saint Benoît indique des 

perspectives significatives de la procédure synodale dans la tradition monastique et est enraciné 

dans les textes de l'Écriture Sainte. Ce chapitre se concentre sur un processus synodal de prise de 

décision ; il convient de noter que d'autres parties de la Règle font également écho à l'enseignement 

du chapitre 3. 

Dans la première phrase du chapitre 3, Benoît explique que lorsqu'on envisage quelque chose 

d'important pour la vie et le bien-être de la communauté, toute la communauté doit être convoquée. 

Ensemble, en tant que groupe, ils comprendront mieux ce qui est en jeu, et pourront ensuite 

procéder avec sagesse et prudence. 

En lisant ce texte, nous pouvons percevoir ce que Benoît prend pour acquis en matière 

d'écoute et de parole. En ce qui concerne l'écoute, il y a tellement de mots dans notre culture que 

nous pouvons parfois entendre la personne qui parle, mais ne pas entendre ce qui est dit. Pour saint 

Benoît, l'écoute est la clé à la fois de notre croissance dans le domaine spirituel et du bien-être de 

notre vie commune. Lorsque saint Benoît nous conseille d'« écouter avec l'oreille du cœur » (RB, Pro. 

1), il nous offre une belle image qui peut nous aider à réfléchir dans le contexte du discernement 

synodal. Écouter avec l'oreille du cœur est très similaire à la lectio divina, où nous croyons que nous 

prenons en compte une parole qui nous vient de Dieu. Si nous adoptons cette pratique d'écoute dans 

notre lecture des Écritures, elle deviendra notre façon d'écouter dans les autres contextes de 

notre vie. Lorsque quelqu'un vient nous voir pour discerner quelque chose d'important dans sa vie, 

nous l'écoutons avec une réceptivité extraordinaire parce que nous croyons que nous pouvons 
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vraiment l'aider. Il est très difficile d'adopter cette posture d'écoute avec l'oreille du cœur, et 

pourtant, cela accomplit deux choses : premièrement, cela nous permet d'écouter avec une 

profondeur qui donne lieu à des questions venant du plus profond de nous-mêmes ; et deuxièmement, 

cela nous permet de respecter à la fois la personne et le message qui est communiqué. Benoît 

développe ce point au chapitre 6 (intitulé « La modération de la parole ») en tant qu'élément de la 

doctrine spirituelle. Puis au chapitre 4 de la Règle (intitulé « Les instruments des bonnes œuvres »). 

Là il écrit : « Protégez vos lèvres de toute parole nuisible ou trompeuse. Préférez la modération 

dans vos propos » (RB 4, 51-52). L'écoute avec l'oreille du cœur est une vertu noble pour la réunion 

synodale. 

Dans ce troisième chapitre de la Règle, Benoît prend un soin particulier à noter que la 

référence est à tous ceux qui doivent être entendus, en écrivant, « car c'est souvent aux plus jeunes 

que le Seigneur révèle la meilleure solution » (RB 3, 3). Dans une société qui donnait la priorité à la 

voix des anciens, cet ordre écrit constitue une innovation bénédictine dans la compréhension du 

discernement communautaire. (…) Il arrive souvent que les jeunes aient une vision qui pousse leurs 

aînés à dépasser leur position actuelle, leur permettant de voir les situations contemporaines avec 

de nouvelles perspectives et de nouveaux points de vue. Dans un Synode, le rôle des jeunes pourrait 

également être étendu à ceux qui se trouvent à la périphérie, c'est-à-dire les pauvres, les exclus et 

ceux dont l'opinion diffère de celle de la majorité. 

Benoît précise que l'obéissance exigée de la communauté est aussi, dans une certaine 

mesure, exigée de l'abbé. Voyez ce que dit le texte : « D'autre part, de même que les disciples ont 

le devoir d'obéir au maître, il est bon qu'il arrange aussi tout avec prudence et équité » (RB 3, 6). 

Plusieurs fois dans la Règle, Benoît utilise cette expression « avec prévoyance » (RB 41, 4-5 ; 64, 

17). Il se peut que quelqu'un de notre époque lise la Règle de saint Benoît et en conclue que l'abbé 

a plus de pouvoir que ce qui devrait être accordé à un être humain. Cependant, ce court texte montre 

que Benoît tient l'abbé responsable de toutes les décisions qui sont présentées à la communauté. En 

faisant de son mieux pour écouter, le leader communautaire est responsable de ses décisions non 

seulement devant la communauté mais aussi devant Dieu. Dans le processus synodal, cela peut 

prendre différentes expressions. Non seulement le Pape, mais aussi ceux qui sont responsables d'un 

comité, d'un rapport, d'une discussion et, surtout, d'une décision. Cela pose un défi important à 

ceux qui ont la responsabilité de conduire le discernement ecclésial. D'une part, ces dirigeants 

doivent mettre en balance ce qu'ils pensent être le mieux et ce que les autres pensent être le mieux 

(ainsi que ce qui est possible, la probabilité que la décision x ou y profite au bien de tous). En même 

temps, il y a le défi de discerner la volonté de Dieu, qui est rarement une décision facile, à moins 

que l'Évangile lui-même ne parle clairement et directement du sujet. Peser toutes les informations 

et décider de ce qui est le mieux est vraiment une entreprise sacrée, car il s'agit souvent du bien-

être des individus et de leur avenir.  

 
Le texte complet peut être lu sur le site du Synode sur la synodalité : 

https://www.synod.va/content/dam/synod/common/resources/spirituality/benedict/FR_Spiri_Polan.pdf 

 



 

Nouvelles concernant nos oblats séculiers : 

 Le 5 janvier, avant les 1ère vêpres de l’Épiphanie, Angela Donnelly, de Newcastle (Irlande du 

Nord), commence son noviciat d’oblate. 

 Le 12 avril, Marie Dainow (89 ans) décède aux États-Unis, entourée de ses deux filles Ann et 

Helena. Le 22 juin, ses deux filles apportent les cendres de leur mère à l’Abbaye pour la célébration 

des obsèques. 

 Le 4 mai, Peter Stobart (78 ans) décède à Belfast. Le 17 mai, P. Abbé Mark-Ephrem et fr. Thierry 

participent à la Messe des obsèques en l’église St Colmcille de Belfast (la paroisse de Peter).  



 Le 4 mai, le Rev. Peter McDowell (presbytérien) fait sa profession d’oblat. 

 Le 26 mai, avant les 1ères vêpres de la Trinité, Joan Fitzpatrick, de Burren, commence son noviciat 

d’oblate. 

 Le 23 juin, le Rev. Jerry Lepine (anglican, ancien doyen de la cathédrale de Bradford en 

Angleterre) fait sa profession d’oblat. 

 

 
 

Ces derniers mois, P. Abbé Mark-Ephrem a continué d’exercer son ministère de Commissaire 

auprès des deux communautés françaises du Bec-Hellouin et de Maylis : 

 il est au Bec :  

- du 22 au 24 janvier pour la liturgie des obsèques du fr. Robert Reneteau (84 ans) décédé le 

17 janvier. Fr. Robert avait fait sa profession monastique en 1965 ; 

- du 15 au 22 février ; 

- les 21 et 22 mars pour la liturgie des obsèques du fr. Maurice Laurent (87 ans) décédé le 16 

mars. Il avait fait sa profession en 1963. 

- du 9 au 11 avril et du 26 au 28 juin. 

 il est à Maylis : 

- du 26 avril au 1 mai, pour l’ordination presbytérale du fr. Patrick Leblanc ;  

- du 17 au 20 juin, avec le P. Abbé Général Diego Rosa et l’Économe Général Dom Andrea 

Santus pour un temps d’écoute de la communauté. 

 



 

 Du 7 au 10 janvier, nous avons la joie d’accueillir Dom Gregory Polan, Abbé Primat de l’Ordre 

de Saint Benoît. 

 Le 9, fr. Éric participe à une réunion du chapitre de la cathédrale anglicane de Downpatrick dont 

il est un chanoine. 

 Pour la Semaine de Prière pour l’Unité des Chrétiens, nos deux prédicateurs sont, le 21 janvier, le 

Rev. Dr Donald Watts, presbytérien et, le 25 janvier, la Rev. Elizabeth Hanna, anglicane. 

 du 26 janvier au 1er février, P. Abbé Mark-Ephrem rend visite à nos sœurs de la communauté de 

Grandchamp (Suisse). 

 Le 23 février, P. Abbé Mark-Ephrem est à Dundalk (Irlande) pour une rencontre œcuménique 

organisée par le Irish Inter-Church Meeting. 

 Les 3 et 4 mars, P. Abbé Mark-Ephrem et fr. Thierry sont au monastère de Turvey (Angleterre). 

 Du 10 au 15, P. Abbé Mark-Ephrem est à l’Abbaye de Monte Oliveto Maggiore (Italie) pour la 

réunion du Définitoire de notre famille monastique. 

 Du 17 au 21, P. Abbé Mark-Ephrem est sur la côte ouest de l’Irlande pour un temps de retraite et 

de repos. 

 Le Jeudi Saint, 28 mars, en la cathédrale de Newry, P. Abbé Mark-Ephrem concélèbre à la Messe 

Chrismale, présidée par Mgr Eamon Martin, Archevêque d’Armagh et Administrateur de notre 

diocèse de Dromore. 

 Le 1er avril, Mgr John McAreavey, ancien évêque de notre diocèse, concélèbre à l’eucharistie et 

partage notre repas. 

 Le 4, P. Abbé Mark-Ephrem est dans l’église presbytérienne de Bangor où il assiste à un Service 

en mémoire de Fiona Watts, décédée le 28 mars. 

 Du 8 avril au 7 mai, fr. Joshua est au Mexique pour un temps avec sa famille. 

 Les 13 et 14, nous avons la visite de Mgr Fintan Gavin, évêque de Cork and Ross (Irlande). 

 Du 30 avril au 4 mai, Mgr Paul Dempsey, évêque auxiliaire de Dublin, est en retraite parmi nous. 

 Le 2 mai, se tient à l’Abbaye la réunion du comité éditoriale de la revue One in Christ. Sont 

présents : la nouvelle éditrice, Sr Ingeborg-Marie Kvam (Dominicaine contemplative du monastère 

d’Oslo en Norvège), Sr Geraldine Smyth (Dominicaine à Belfast), P. Bill Russell (Père Blanc à 





Jérusalem), P. Jan Nowotnik (Responsable de la Mission et de l’Œcuménisme pour la Conférence 

Épiscopale d’Angleterre et du Pays de Galles) et fr. John Mayhead (Bénédictin de Turvey). 

 Du 7 au 10 mai, fr. Benoît est en France pour célébrer les 95 ans de sa mère. 

 Les 14, 15 et 16 mai, nous avons organisé 3 soirées ouvertes au public sur le Synode sur la 

synodalité. Catherine Clifford, théologienne canadienne, et membre du Synode, ayant le droit de vote 

aux deux sessions (Octobre 2023 et 2024) nous aide à réfléchir sur les enjeux du Synode. Le 14, 

Catherine nous partage son expérience de la 1ère session du Synode, son fonctionnement et son but ; 

le 15, elle expose les défis œcuméniques de la démarche synodale ; le 16, elle nous montre de quelle 

manière le Synode nous oblige à revoir certains modes de fonctionnement dans l’Église catholique 

en particulier au niveau du discernement et de la prise de décisions. 

 Le 24, P. Abbé Mark-Ephrem et fr. Éric sont à Dublin pour célébrer les 80 ans de Mgr Raymond 

Field, ancien évêque auxiliaire de Dublin. 

 Le 27, Sr Marie Dolores O’Brien, ancienne Supérieure générale des Sœurs de l’Adoration, décède 

à Belfast (89 ans). Elle nous prêcha notre retraite communautaire (en français) en 2000. Le 28, 

P. Abbé Mark-Ephrem et fr. Éric vont à Belfast pour prier auprès de son corps. 

 Il y a en Irlande deux grandes organisations ecclésiales œcuméniques : Le Irish Council of 

Churches et le Irish Inter-Church Meeting. Le 29 mai, P. Abbé Mark-Ephrem est à Dublin pour une 

rencontre des deux organisations avec les Églises orthodoxes présentes en Irlande. Les deux groupes 

sont accueillis par la paroisse orthodoxe roumaine de Dublin. 

 Le 2 juillet, P. Abbé Mark-Ephrem et fr. John, dernier moine présent au monastère de Turvey, 

rendent visite à l’évêque de Northampton, diocèse dans lequel se trouve le monastère de Turvey. 

 



 

Saint Benoît donne à ses moines un conseil sobre et édifiant lorsqu'il écrit : « Chaque 

jour, rappelle-toi que tu vas mourir » (RB 4, 47). Il ne s'agit pas ici d'un désir de mort ou même 

d'une peur de la mort, mais plutôt d'une question de valeur : face à la mort, qu'est-ce qui 

a une réelle importance ? Qu'est-ce qui reste précieux ?  

L'invitation de Benoît nous appelle à reconnaître que la réalité de notre propre mort 

peut relativiser les projets qui nous guident. Garder la mort devant nos yeux nous libère.  

En fin de compte, nous savons tous que la mort peut être imminente et que tôt ou 

tard nous devrons lui faire face. Lorsque nous le faisons, nous réalisons que nous sommes 

motivés par plusieurs ambitions et objectifs qui s’avèrent fallacieux.  

De temps en temps, nous devrions nous éloigner de nos vies. Je ne veux pas dire que 

nous devrions aller quelque part, mais plutôt que nous devrions créer une distance intérieure 

par rapport aux choses qui nous font agir afin de voir plus clairement les liens profonds qui 

nous soutiennent. 
 

P. Abbé Notker Wolf OSB 

(Abbé Primat de l’Ordre de Saint Benoît de 2000 à 2016,  

né en 1940 en Allemagne, décédé le 2 avril 2024) 


